
HOMÉLIE DES DÉFUNTS (2 novembre 2024)
(Apocalypse 14/13... Psaume 26... Romains 5/17-21... Matthieu 11/25-30)

Aujourd'hui, nous faisons mémoire des défunts. Mais que veut dire "faire mémoire" ?
Est-ce être nostalgique d'un passé révolu ? Ressasser des "regrets éternels" comme nous le
voyons inscrit sur tant de tombes ? Si nous laissions s'infiltrer un rayon d'espérance ? Car il y
a des façons multiples de regarder la mort. Mais notre regard est partiel... En effet, la vie est
comme une pièce de monnaie à deux faces. Or nous n'en voyons qu'une seule. L'autre face,
nous ne la découvrirons qu'à notre mort. Il en est qui pensent qu'il n'y a pas de deuxième face,
sous prétexte qu'ils ne la voient pas ! D'autres qui l'imaginent comme la simple copie de ce
qu'ils voient, comme si une pièce avait deux côtés semblables, deux côtés face ou deux côtés
pile ! D'autres encore qui font reposer leur pensée sur ce que le Seigneur lui-même nous a
révélé ! Telle est la Parole qui nous a été adressée ce soir...

Déjà le psaume nous introduisait dans ce mystère : "Cherchez ma face", dit le Seigneur. Et
ce croyant d'ajouter : "C'est ta face Seigneur que je cherche, ne me cache pas ta face !" Nous
ne voyons ici-bas que le côté pile reproduisant la carte de l'Europe et un chiffre, bref le côté
terrestre de nos vies. Or, nous sommes appelés à voir la face du Seigneur. Le même psaume
nous parlait d'ailleurs de "la terre des vivants", rêvant "d'habiter la maison du Seigneur et
d'admirer le Seigneur dans sa beauté"... De longs siècles avant Jésus, on pressentait donc déjà
que la mort nous cachait un mystère, une réalité invisible à nos yeux.

Et ce mystère, Jésus constate qu'il est accessible aux "tout-petits", tandis qu'il est "caché
aux sages et aux savants". Ce qui veut dire que la face cachée ne se découvre pas forcément à
grand renfort de raisonnements savants ! Il suffit de regarder l'histoire. L'apôtre Paul fait ce
constat dans la lettre aux Romains : jusqu'à Jésus, "la mort a régné", et cela depuis la création
du monde. Avec Jésus, tout change : nous avons la promesse de la "Vie Éternelle"... Cette Vie
Éternelle dont nous parle le livre de l'Apocalypse. Rappelons-nous : "Heureux dès à présent
les morts qui meurent dans la Seigneur. Qu'ils se reposent de leurs peines car leurs actes les
suivent"... "Qu'ils se reposent"... Je faisais remarquer qu'il y a dans nos cimetières beaucoup
de "regrets éternels". Je préfère quant à moi le "repos éternel" ! Un repos qui n'est pas le
néant, puisque, nous dit Saint Jean : "Leurs actes les suivent". Oui, croyons que ce que nous
vivons aujourd'hui marquera à jamais notre futur, notre au-delà, notre face à face avec le
Seigneur. Amen.


